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Tous les jeudis, retrouvez une
petite histoire sur l’aire d’Écot, 
sur l’A36. Cette semaine, gros 
plan sur les différentes voitures 
exposées au milieu de son hall 
principal. Une véritable vitrine 
du savoir-faire local.

Quoi de plus étrange qu’une
aire d’autoroute ? Lieu de transit 
par excellence, on ne s’y rend 
jamais exprès. À force de n’être là
qu’en passant, on oublierait pres-
que que ça vit, une aire d’autorou-
te, que ça respire. Que comme les
gares ou les aéroports, il s’agit 
d’une scène qui voit se dérouler 
un nombre incalculable de dra-
mes et de comédies.

Et sur cette scène en particulier,
des voitures pourraient sembler 
bien banales. Mais les deux en-
gins n’ont pas grand-chose à voir 
avec les véhicules que vous croi-
serez sur la route des vacances. Il
s’agit de deux prototypes réalisés 
par les étudiants de l’école Espera
Sbarro. Fondée en 1992 et ratta-
chée à l’Université Technologique
de Belfort-Montbéliard (UTBM), 
cette dernière propose une forma-
tion aux techniques de l’automo-
bile, notamment en conception et
en mécanique. Tous les ans, ses 
élèves produisent des prototypes 
dont les plus réussis sont exposés
lors de rendez-vous prestigieux 
comme le Salon international de 
l’automobile de Genève.

À gauche, c’est Eight. Elle fait
penser aux engins automobiles 
du début du siècle dernier, avec 
sa carrosserie anguleuse et son 
pare-brise étroit, et pourtant sa 

conception fait appel aux derniè-
res technologies en termes d’ergo-
nomie. Son capot, aérien, laisse 
voir un puissant moteur Maserati
qui donne un peu de punch à 
cette dame qui pèse tout de mê-
me une tonne.

De son côté, la Miglia rouge,
avec ses lignes aériennes, paraît 
plus légère. Erreur : elle pèse en-
viron cinquante kilos de plus. 
Réalisée elle aussi par les étu-
diants de l’école, elle s’inspire des
courses de mille miles (« Mille 
Miglia » en italien) pour lesquel-
les le fondateur de l’école, Franco
Sbarro, dessinait des prototypes il
y a plus de dix ans.

Exposés à la vue des clients et
des passants, en plein cœur de 
l’aire d’Écot, ces deux prototypes 
succèdent à la 202 Peugeot prêtée
pendant plusieurs mois par l’an-
cien député Marcel Bonnot. Con-
naisseur, ce dernier se félicite de 
la vitrine qu’offre l’aire d’Écot sur
« le savoir-faire local et régional »
et ne s’interdit pas d’y exposer un
jour, avec l’accord des gérants, 
une autre pièce de sa collection : 
« un triporteur 100cm3 de 1949 
parfaitement restauré ! »

Avant lui, c’est le Musée Peu-
geot qui a lancé cette tradition 
d’exposition automobile perma-
nente, en y déployant deux de ses
modèles de collection, aujour-
d’hui « redéployés » en région pa-
risienne. Des véhicules qui pour-
suivent leur bonhomme de 
chemin. D’autres, désormais, ont 
pris leur place.

Bertrand MALLEN
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Des autos dans l’aire

Les deux voitures exposées par l’école Sbarro devraient s’accompagner 
d’un écran explicatif dans les jours à venir. Photo Lionel VADAM
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Un lit à baldaquin sous la tente

Grand lit et baignoire : le glamping à l’ornanaise. Photo Franck HAKMOUN

Les restaurants ne manquent pas dans le secteur. À
Ornans même, le site Tripadvisor (qui compile les avis 
des voyageurs) place « Le Courbet », « sa belle terrasse 
sur la Loue » et son « inventivité permanente » en tête 
de son classement. Une très bonne table, confirme 
Étienne Pascal, le patron du camping de la Roche d’Ully
qui cite aussi La table de Gustave, « une valeur sûre ».

Autres adresses mentionnées à la fois par Tripadvisor
et par le guide régional « L’Indispensable » : « Le Cha-
vot » (ouvert sept jours sur sept en juillet août), l’Hôtel 
de France, ancien relais de voyageurs du XVIe siècle (et
paradis des pêcheurs à la mouche) et le Canoë Café 
implanté sur la base de loisirs Évolution Gorges de la 
Loue 2 et qui bénéficie d’un beau site au bord de la 
rivière (attention le restaurant ouvert 7 jours/7 pour le 
déjeuner ne l’est le soir « que sur demande de groupe »).

Quant à « L’Oriental », citée par les voyageurs et par le 
guide, sa réputation ne date pas d’hier.

Autour d’Ornans, les vacanciers ont également le
choix. Dans des genres très différents. Au Hameau du 
Fromage (ouvert 7 J/7 midi et soir en juillet-août) de 
Cléron, le repas peut être suivi ou précédé d’une visite 
du musée. À Mouthier-Haute-Pierre, l’Hôtel de la Cas-
cade propose à la fois table gastronomique et vue excep-
tionnelle. Beauté du cadre également pour le restaurant
La Griotte installé dans une ancienne ferme entourée 
de verdure à Saules (et plébiscité par les internautes). 
Étienne Pascal cite également les Granges du Liège à 
Mérey-sous-Montrond, et, pour ceux qui veulent cuisi-
ner eux-mêmes, il conseille un boucher charcutier 
« Chez Marius » à Ornans. Le spécialiste de la saucisse 
ornanaise.

À table !


